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De 2 à 9 ans 
aux 5 Hell's

Ils plaident coupable aux accusations de complicité après les meurtres

(Laserphoto PCI

Ryan Walter tente de s'emparer de la rondelle après un arrêt du 
cerbère Richard Brodeur en première période. De peine et de mi­
sère, le Tricolore a éliminé les Whalers en six parties.

Richer expédie les 
Whalers en vacances
□ Le Canadien affrontera les Bruins 

en finale de la section Adams d i

1

La saison de ski écourlée 
de 50 à 70% d'ici 50 ans
■

 OTTAWA (PC) - L’effet 
de serre atmosphérique 

risque au cours des 50 prochai­
nes années d’écourter de 50 à 70 

pour cent la saison de ski alpin 
dans le sud du Québec, indique 
une étude rendue publique hier 
par le ministère fédéral de 
l’Environnement.

Sur le plan socio-économique, 
l’étude conclut toutefois que l’in­
dustrie du ski au Québec ne souf­
frirait pas outre mesure d’une 
saison écourtée, en raison notam­
ment du transfert de clientèle ve­
nue du sud de l’Ontario, où l’ef­
fet de serre risque de faire pu­
rement et simplement disparaî­
tre cette activité sportive.

L’étude prédit qu’à l’exception 
de la région de Québec, la saison 
de ski dans le sud de la province 
ne pourrait commencer, dans le 
meilleur des cas, avant la mi-jan­
vier dans les centres qui ne fabri­
quent pas de neige artificielle.

S’appuyant sur le scénario le 
plus pessimiste, qui prévoit d’ici 
l’an 2038 un réchauffement de 
l’atmosphère de quatre à cinq de­
grés Celsius si rien n’est fait pour 
réduire la pollution, la saison de 
ski à Saint-Agathe-des-Monts, 
dans les Laurentides, pourrait 
éventuellement ne commencer

qu’à la mi-janvier et ne durer 
qu’un petit mois.

Dans les centres de la région 
qui n’ont aucun équipement pour 
fabriquer de la neige artificielle, 
la saison de ski pourrait éven­
tuellement ne durer que deux se­
maines et ne commencer qu’en fé­
vrier.
À Sherbrooke

A Sherbrooke, il faudra peut- 
être dans 50 ans attendre la fin 
du mois de janvier pour faire du 
ski. L’effet de serre y réduira le 
nombre de “jours skiables” dans 
une. saison de 86 actuellement à 
27 dans un demi-siècle. Dans le 
pire des cas, c’est-à-dire là où il 
faut un fond minimal de 30 centi­
mètres de neige pour pratiquer le 
ski alpin, l’étude conclut que les 
pistes ne pourront être utilisées 
que sept jours par saison.

Il n’y a qu’à Québec que la sai­
son pourra continuer de commen­
cer à Noël, comme c’est actuel­
lement le cas. Elle y durera de un 
à un mois et demi.

L’étude d’Environnement Ca­
nada a été préparée par la 
maison de consultants en clima­
tologie Lamothe et Périard, de 
Québec. Elle s’appuie sur un exa­
men de la période 1975-85.

L’effet de serre atmosphérique 
est le résultat de la formation

d’un écran artificiel autour de la 
surface de la terre, formé de gaz 
polluants, comme le bioxyde de 
carbone craché par les automo­
biles. Cet écran retient prisonniè­
re l’énergie calorifique du soleil 
réfléchie sur le sol et provoque 
un réchauffement progressif de 
l’atmosphère terrestre.

Selon l’étude, les changements 
climatiques prévus imposeront 
“un recours généralisé à des ins­
tallations de fabrication de neige 
artificielle, plus particulière­
ment en Estrie”.

Le document de sept pages es­
time cependant que l’impact so­
cio-économique de l’effet de serre 
sur l’industrie du ski ne sera pas 
proportionnel à la réduction du 
nombre de jours skiables.

Les chercheurs pensent que l’a­
chalandage des centres de ski 
“augmenterait de façon appré­
ciable pendant les périodes d’o­
pération”, si brèves soient-elles.

par Jacques LEMOINE

■
 SHERBROOKE - Cinq 

membres des Hell’s An­
gels ont été condamnés hier à 
des peines variant entre neuf 

ans et deux ans de pénitencier 
en marge de ce qu’il est main­
tenant convenu d’appeler la 
tuerie du 24 mars 1985 à Len- 
noxville.

Ils ont reconnu leur culpabili- 
lité à des accusations de compli­
cité après le meurtre de Guy- 
Louis “chqp ” Adam, Guy "bru- 
tus” Geoffrion, Jean-Pierre 
"matt” Mathieu, Michel "Wel- 
lie" Mayrand et Laurent “l’an­
glais” Viau, faisant partie du 
chapitre de Laval qui a été éli­
miné de l’organisation québécoi­
se des Hell’s.

Georges "boboy” Beaulieu, 
âgé de 38 ans, de Sherbrooke, a 
écopé d’une peine de neuf ans.

Une sentence de cinq ans a été 
imposée à Ronald Laughlin 
“grub" McDonald, âgé de 39 ans, 
de Halifax.

Guy “junior” Auclair, âgé de 
33 ans, de Sherbrooke, Michel 
“sky” Langlois, âgé de 46 ans, et 
René “canisse” Hébert, de Sorel, 
ont reçu une condamnation de 
deux ans chacun.

Ils ont admis leur crime devant 
le juge Paul-M. Gervais de la 
Cour supérieure du district de St- 
François.

Les prévenus portaient tous 
des vêtements aux couleurs des 
Hell’s.

Beaulieu a été arrêté fin mars, 
dans une cabine téléphonique pu­
blique à Armsterdam, aux Pays- 
Bas. De leur côté, Auclair, Lan­
glois et Hébert se sont rapportés 
mercredi au quartier de la Sûreté 
du Québec à Sherbrooke, tandis 
que McDonald a pris congé d’un 
hôpital hier, pour se rendre à la 
police.

Leur comparution a attiré de 
nombreux curieux au nouveau 
palais de justice où venait à pei­
ne d’être inaugurée la semaine de 
la justice.

Ils étaient tous recherchés sur 
mandat pour répondre d’une ac­
cusation de quintuple meurtre au 
premier degré en rapport avec 
cette affaire qui a défrayé la 
manchette au pays.

Auclair, Langlois, Hébert et 
McDonald avaient comparu pré­
cédemment devant le magistrat 
Gabriel Lessonde de la Cour des 
sessions de la paix.

Ils ont été renvoyés à leur pro­
cès avec le consentement du dé­
fenseur Jacques Bouchard et du 
procureur René Domingue.

Les quatre ont été transférés 
en Cour supérieure, où Beaulieu 
a aussi consenti à être cité à son 
procès.
Plaidoyer

Me Domingue a ensuite déposé 
un acte d’accusation de compli­
cité après le fait de meurtres à la­
quelle ils ont tous et chacun plai­
dé coupable.

Georges ''boboy'' Beaulieu: 9 ans Ronald "grub” Mt Donald: 5 ans

9
r

Guy "junior” Auclair: 2 ans
Il a rappelé qu’il y avait eu jus­

qu’ici trois procès au sujet de 
1 affaire de Lennoxville qui ont 
duré respectivement quatre, 
trois et deux mois, en plus des en­
quêtes préliminaires et de l’en­
quête du coroner.

Cinq individüsont été convain­
cus de meurtre au premier degré, 
cinq ont obtenu un acquittement 
et neuf autres ont admis leur cul 
pabilité à la complicité après le 
fait et ont encouru des peines s’é­
chelonnant entre neuf et deux 
ans.

Même si ceux d’hier avaient été 
acquittés de meurtre au premier 
degré, ils n’auraient pas été à l’a­
bri d’une inculpation de eompli 
cité après le fait

Le ministère public et la défen 
se ont donc fait une recomman­
dation commune pour Iff sentence 
compte tenu de la participation 
des prévenus, de leurs antécé­
dents et de la gravité du crime.

Leur participation s’est tradui­
te en partie par des travaux de 
nettoyage du local des Angels 
après l’assassinat et la disposi­
tion des biens des victimes.

Me Domingue a dit que la sug­
gestion de peines variant entre 
neuf et deux ans était raisonna­
ble et dans l’intérêt de l’adminis­
tration de la justice.

Le juge Gervais a indiqué qu’il 
n’est pas lié par la recommanda-

V
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Michel "sky" Langlois: 2 ans

"É

René "canisse" Hébert: 2 ans
tion des parties mais que cette 
dernière lui paraissait convena 
blc

Il s’agit de l’un des derniers 
épisodes judiciaires des Hell’s à 
propos de l’affaire de Lennoxvil 
le, même si trois autres membres 
font toujours l’objet de recher­
ches.

On se rappellera que les cinq 
membres de Laval avaient été 
éliminés à Lennoxville et que les 
corps avaient été placés dans des 
sacs de couchage lestés de mord 
Ions et jetés dans le fleuve St- 
Laurent a la hauteur de la traver 
se de Berthier.

À LIRE DEMAIN
VOYAGES: changer de monde en Jamaïque

• ARTS: les 

cuivres, une 
musique subtile 

et percutante

Daniel Dovon, co-directeur 
de l’Ensembie de cuivres de 
Montréal, qui offrira un con­
cert, dimanche, à la basilique 
St-Michel de Sherbrooke.

• MODE: l'allure désinvolte, décontractée

Francophones dans le sport amateur: 
Charest s'attaque à la discrimination
■

 OTTAW A (PC) - Le nou­
veau ministre d’État à la 

Condition physique et au 
Sport amateur du Canada, 

Jean Charest, fera une prio­
rité de la question de la discri­
mination à l’égard des fran­
cophones dans le sport ama­
teur.

M. Charest, ministre d’État à 
la Jeunesse depuis juin 1986, a 
été nommé a la Condition phy­
sique et au Sport amateur il y a 
deux semaines.

Il a expliqué à la Presse Ca­
nadienne, hier, au cours d’une 
entrevue téléphonique, qu’il 
traînait maintenant deux vali­
ses avec lui: l’une est étiquetée 
“Jeunesse", et l’autre, pleine à 
craquer, qu’il explorera toute la 
fin de semaine, est étiquetée 
“Condition physique et sport 
amateur".

Le jeune ministre de 29 ans, 
député de Sherbrooke, plon­
gera notamment dans un dos­
sier sur la discrimination à l’é­
gard des francophones dans le 
sport amateur.

Cette question de discrimi­
nation linguistique revient cy­
cliquement, a déclaré M Cha­
rest, avocat de Sherbrooke II 
s’est dit un peu surpris de cons­
tater à quel point le problème

avait été évoqué devant lui de-
Îiuis sa nomination, soit dans 
es médias, soit lors de rencon­

tres personnelles.
“Si on soulève ce problème 

aussi souvent, c’est qu'il y a cer­
tainement un malaise, a-t-il dé­
claré, rejoint à Trois-Rivières, 
où il venait de procéder à l’i­
nauguration des centres d’em­
plois pour étudiants. C’est une 
question très délicate, qu’il ne 
faut pas traiter à la légère.”

Le ministre a l’intention de 
prendre le temps nécessaire 
|30ur étudier la situation actuel-

Une partie du problème ré­
siderait dans l’incapacité de 
certaines fédérations sportives 
à fonctionner dans les deux lan 
gués officielles, a-t-il déclaré.

D'Iberville Fortier
Dans son dernier rapport an­

nuel, le Commissaire aux lan­
gues officielles D’Iberville For­
tier a effectivement déploré la 
difficulté éprouvée par certai­
nes des associations nationales 
subventionnées par le gouver­
nement fédéral à communiquer 
dans les deux langues.

L’autre partie du problème 
résiderait dans des cas de dis­
crimination linguistique, a 
ajouté M Charest.

Ce problème a tellement 
préoccupé les gouvernements 
fédéral et québécois qu’ils ont 
formé en 1985 un comité chargé 
d’étudier la question, a-t-il 
poursuivi Le comité ne semble 
plus en opération, laissant au 
moins une étude derrière lui.

Effectuée par une professeure 
en sociologie des sports de l’U­
niversité de Montréal, Mme Su­
zanne Laberge, l’étude tendait 
a démontrer que la discrimina­
tion a l’égard des francophones 
se pratiquait dans le sport ama­
teur de haut calibre

L’auteure avait cependant 
fait remarquer qu’il était diffi­
cile de réunir des statistiques 
élaborées sur la question, et de 
voir s’il s’agissait de discrimi­
nation basée sur la langue ou 
sur la province d’origine

M Charest s’est montré pru­
dent, et a déclaré qu’il ne con­
naissait pas la valeur scientifi­
que de cette étude

Il a cependant affirmé qu'a­
vec toutes ces allégations, il 
était important de se préoccu­
per du problème Les cas indi­
viduels seront étudiés soigneu­
sement, et s’il faut apporter des 
correctifs a la situation, la vo­
lonté politique sera là, a-t-il 
promis.

Dans l’immédiat, le ministre 
d’Etat à la Jeunesse, à la Con-

If
Le ministre |ean Charest

dition physique et au Sport 
amateur a également comme 
priorité l’organisation des pre­
miers Jeux ae la francophonie, 
qui se tiendront a Rabat, au Ma­
roc, en 1989 Étant président de 
la Conférence des ministres de 
la Jeunesse et des Sports de la 
francophonie, M Charest pré­
side également le Comité inter­
national des Jeux de la franco­
phonie.
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Ascot ne réussit pas à 
modifier le mode de 

représentation à la MRC

■
 par Michel MORIN
SHERBROOKE - Le 
maire de la municipalité 

d’Ascot, Robert Pouliot, a fi­
nalement échoué dans sa ten­
tative de faire modifier le 
mode de représentation de la 
MRC de Sherbrooke.

Réunis en assemblée, la ma­
jorité des maires de la MRC de 
Sherbrooke ont refusé de se 
rendre au souhait exprimé par 
leur collègue d’Ascot. Ce mode 
de représentation demeurera 
donc inchangé.

La Ville de Sherbrooke pos­
sédera toujours ses quatre vo­
tes, contre une voie chacune 
pour les sept autres municipa­
lités membres de cet organisme.

Lors de la dernière réunion de 
la MRC, le sujet amené par le 
maire Pouliot n'a finalement 
pas provoqué de remous.

Comme seules les municipa­
lités de Lennoxville et de Wa- 
terville appuyaient la revendi­
cation du maire Pouliot, la dis­
cussion a été pour le moins ex­
péditive.

Les élus ont accepté, sur di­

vision évidemment, de conser­
ver le statu quo.

Vente d'immeubles
Par ailleurs, les maires ne se 

sont pas opposés à ce que les 
municipalités de Lennoxville et 
de Waterville puissent doréna­
vant confier a la MRC de Sher­
brooke le mandat de procéder, 
en leur nom, à la vente des im­
meubles pour taxes impayées.

Bien que fondamentalement 
opposé à l’idée, le maire de 
Sherbrooke, Jean Paul Pelle­
tier, ne s’est pas objecté à la ré­
solution. Il avait d’ailleurs 
quitté la salle des délibérations 
lorsqu’est venu le temps de 
prendre le vote.

Avec l’addition de Lennoxvil­
le et de Waterville, la MRC de 
Sherbrooke pourra désormais 
effectuer la vente des immeu­
bles pour taxes impayées de six 
des huit municipalités regrou­
pées en son sein.

Seules les villes de Rock Fo­
rest et de Sherbrooke procéde­
ront par l’entremise de leurs 
propres services pour effectuer 
ces ventes.

Invitation à se familiariser avec le fonctionnement quotidien du palais de justice

Herbert Marx: démystifions 
l'appareil de la justice

par Jacques LEMOINE 
‘ SHERBROOKE - Le mi- 

__ nistre de la Justice Her­
bert Marx a rappelé hier que le 
rôle de tous ceux qui sont im­
pliqués quotidiennement dans 
le système judiciaire est de dé­
mystifier ce gigantesque ap­
pareil qu’est celui de la justice.

Il parlait à Sherbrooke à l’oc­
casion de l’inauguration de la se­
maine de la justice qui durera 
jusqu’à dimanche.

M. Marx a invité toute la po­
pulation de la région à se rendre 
au nouveau palais de justice de 
Sherbrooke pour se familiariser 
non seulement avec le fonction­
nement du palais mais encore 
avec la justice dans son ensem­
ble.

Cette activité s’inscrit dans le 
cadre des efforts que le ministère 
déploie pour faire connaître ses 
services et les rendre plus acces­
sibles au grand public.

Les visiteurs auront, entre au­

tres, l’occasion de visiter 15 
stands où ils pourront obtenir de 
l’information de la part de fonc­
tionnaires, d’avocats, de notai­
res, ainsi que de représentants du 
bureau d’enregistrement, du 
comité de la protection de la jeu­
nesse, de la commission des 
droits de la personne, de la police 
fédérale, de la Sûreté du Québec, 
de la police de Sherbrooke, de 
l’Escale ainsi que de plusieurs 
autres services.

Visites guidées
Il y aura en plus des visites gui­

dées, des cliniques juridiques et 
des procès simulés.

Pour revenir à l’allocution du 
ministre, il a mentionné que la 
fonction publique est une orga­
nisation de services qui n’a de

raison d’être que pour le service 
au public.

“La justice est là pour en té­
moigner”, a dit M Marx.

Il a souligné qu’il ressortait de 
ses rencontres avec les interve­
nants socio-judiciaires et le pu­
blic en général qu’un palais de 
justice est une plaque tournante 
dans les services offerts et un en­
droit où les citoyens et citoyen­
nes sont en droit de s'attendre a 
des services d’accueil et de ren­
seignements de qualité.

M Marx n’a pas caché que la 
majorité des personnes qui ont à 
se présenter dans un palais de 
justice pour la première fois se 
sentent perdues et ont besoin d’ê­
tre guiaées dans leurs démar­
ches, rassurées sur le geste qu’el­
les viennent poser et informées 
sur le processus judiciaire.

“Notre rôle à tous est de dé­
mystifier ce gigantesque appa­
reil qu'est celui de la justice”, 
a-t-il ajouté.

M Marx, qui a été présenté par 
Me Benoît Bachand, de la direc­
tion générale des services, était 
accompagné du nouveau sous-mi­
nistre en titre Jacques Chamber- 
land et du sous-ministre associé 
Clément Ménard.

Des juges, des fonctionnaires, 
le bâtonnier Hélène Gervais, le 
président de l’association des no­
taires Armand Bolduc, des fonc­
tionnaires et plusieurs invités 
ont assisté à cette cérémonie.

De nombreux visiteurs ont dé­
filé pendant toute la journée au 
palais de justice à l’occasion de 
cete activité qui se terminera di­
manche par une opération de por­
tes ouvertes.

L'Association provinciale des 
constructeurs d'habitations honorera 
"les grands bâtisseurs" de l'Estrie
■

 SHERBROOKE (GF) 
Après les chapitres de 

Montréal et de Québec, c’est au 
tour de la section estrienne de 

l’Association provinciale des 
constructeurs d’habitations du 
Québec (APC’HQ) de vouloir

honorer les “grands bâtis­
seurs”.

Elle vient en effet de lancer pu­
bliquement son “Concours d’ex­
cellence Qualitas” grâce auquel 
elle compte reconnaître les mé­
rites de certains de ses membres.

1er MARATHON CARTE ORANGE '
Numéro à marquer sur votre carte aujourd'hui: 

MERCREDI, le 13 avril 1988:
G-55

Numéro à marquer sur votre carte aujourd hui: 
JEUDI, le 14 avril 1988: 

i-21
Numéro à marquer sur votre carte aujourd'hui: 

VENDREDI, le 15 avril 1988:
N-39

Les gagnants doivent appeler à 
564-5470

: SAVEZ-VOUS
iMf

LE SERVICE D EVALUATION VISITE LES PROPRIETES DE SHERBROOKE...
La Loi sur la fiscalité municipale requiert que les propriétés soient 
estimées à leur valeur réelle.

C'est pourquoi, le Service d’évaluation de la Ville de Sherbrooke 
procède présentement à l'inspection de l'intérieur et de l’extérieur 
de toutes les propriétés de Sherbrooke jusqu’en 1989.

Attention, seuls les employés de l’Évaluation sont autorisés à vi 
siter les propriétés. L’inspecteur aura en sa possession une carte 
d’identité certifiée par le greffier et le directeur du service. Ces 
visites s’effectueront de 9h à 21 h, du lundi au samedi.

Merci de votre collaboration.

VOTRE CHIEN DOIT ÊTRE TENU EN LAISSE

Avec la venue du printemps, certains citoyens promènent leur 
chien dans les parcs et c’est très bien ainsi.

Cependant, il ne faudrait pas oublier que vous ne pouvez pas lais 
ser votre chien en liberté. Tout chien doit être tenu en laisse et 
être accompagné de son gardien.

De plus, le gardien d'un animal doit voir à ce que sa bête ne 
laisse aucune matière fécale dans les lieux publics afin d’éviter de 
fâcheux inconvénients aux autres promeneurs ainsi qu’aux enf­
ants qui circulent.

LA VILLE DE SHERBROOKE SE PREPARE POUR L'ÉTÉ...
Chaque année des sommes sont investies afin de remettre en 
état les équipements dans les parcs de la ville.

En 1988, au programme d’investissement (loisirs et parcs) un 
montant de 50 000$ a été prévu pour installer de nouveaux fil­
tres à la piscine Optimiste.

A la piscine Dufresne, une somme de 25 000$ a été consentie 
afin de réparer le rebord de la piscine.

ville de 
Sherbrooke

Relation*
publique*

36055 15 avril

En conférence de presse, hier 
matin, le président du^comité du 
concours, M. Pierre Sirois, a ex­
primé le souhait que le concours 
soit un incitatif à se dépasser 
pour tous les intervenants du do­
maine de l’habitation.

En effet, le Concours d’excel­
lence Qualitas ne couronnera pas 
les efforts des seuls entrepre­
neurs en construction domiciliai­
re mais y incluera aussi les four­
nisseurs de produits de construc­
tion et leurs associés.

Lors du gala du vendredi 19 
août prochain, l’APCHQ-Estrie 
remettra six trophées Qualitas: 
le projet de l’année dans le rési­
dentiel unifamilial, le projet de 
l’année dans le locatif ou la co­
propriété, le projet de l’année en 
rénovation ou restauration, l’en­
trepreneur spécialisé de l’année, 
le fournisseur de produits de 
construction de l'année et, fina­
lement, l’entreprise de l’année 
dans le secteur résidentiel.

Comme l’a précisé M. Sirois, 
les réalisations qui font l’objet 
d’une participation à ce concours 
devront être terminées ou mises 
en marché au plus tard le 1er 
juin. Les bulletins de candida­
ture devront, eux, parvenir au 
bureau de l’APCHQ avant le 15 
juin.

La présidence d’honneur du 
concours a été confiée au direc­
teur général de la Fédération des 
caisses populaires Desjardins de 
l'Estrie, M. Raymond Comtois.

Ce dernier a expliqué que l’in­
térêt du Mouvement Desjardins à 
la construction ne peut etre niée 
d’autant plus que les caisses ac­
caparent près de 50 pour cent du 
marché des prêts hypothécaires 
(500 millions $).

La fédération contribue éga­
lement financièrement à ce con­
cours dans lequel elle a consenti 
à injecter 12,000 $, a précisé M. 
Comtois.

L’APCHQ-Estrie qui s’apprête 
à vivre, la semaine prochaine, 
son événement annuel majeur, le 
Salon de l’habitation, compte 
faire de ce concours une activité 
annuelle.

Le ministre de la justice du Québec, Herbert Marx, à gauche, était de passage au palais de justice de Sher­
brooke, hier, pour marquer le début des activités de la semaine de la justice, une semaine de quatre jours 
qui Se terminera dimanche. ,Ph°<° La Tribune par Stéphane Lemlrel

Les subventions à CHARMES ont 
dépassé les 2 millions $ en 1987
■

 SHERBROOKE — La 
Corporation de gestion 

CHARMES (Comité d’hygiène 
et d'assainissement des riviè­

res Magog et Saint-François) de 
Sherbrooke a finalement bé­
néficié de subventions gouver­
nementales dépassant les 2 mil­
lions S au cours de l’année der­
nière, permettant ainsi la créa­
tion de 128 emplois permanents 
et occasionnels.

C’est un des éléments que 
CHARMES retient en dressant le 
bilan de l’année 1987, un bilan 
qui a été présenté aux membres 
de la corporation lors de leur der­
nière assemblée générale au 
cours de laquelle Te conseiller 
municipal Guy Couture a été réé­
lu à la présidence. Les adminis­
trateurs demeurent aussi les mê­
mes, soit Roger Frot, Raymond 
Demers, Benoît Nadon, Marcel 
Labonté et Denis Gravelle.

Pour 1987, CHARMES s’enor­
gueillit surtout d’avoir réalisé la 
majeure partie des travaux d’a­
ménagement des berges de la ri­
vière Magog, d’avoir présenté sa 
campagne de sensibilisation, 
participé à trois salons d’exposi­
tion et présenté des conférences

lors de congrès annuels d’orga­
nismes provinciaux et interna­
tionaux.

Dans le domaine de l’éduca­
tion, le groupe a reçu pas moins 
de 3,000 jeunes des écoles primai­
res et secondaires dans le cadre 
de ses programmes éducatifs.

Cette année, la corporation en­
visage notamment de promou­

voir l’utilisation du Réseau ri 
verain de la rivière Magog, pré 
senter une exposition à la Maisoi 
de l’eau, développer des activité: 
spéciales favorisant l’utilisatioi 
de la rivière Magog et du lac de: 
Nations, tout particulièremen 
en assurant la gestion de la Fêti 
du lac des Nations qui se tiendn 
du 13 au 17 juillet.

:

Tirage du 88-04-13

Vous pouvez 
miser Jusqu à 
20 h le mercredi 

|« et le samedi

9 17 19 28 40 46
No complémentaire 15

GAGNANTS LOTS 
6/6 2 997 425,70
5/6+ 6 125 601,70
5/6 235 2 452,30
4/6 13 988 79,20
3/6 263 510 10,00

VENTES TOTALES 15 706 896.00$ 
PROCHAIN GROS LOT 
(APPROXIMATIF): 2 200 000.00S 
Prochain tirage: 88 04-16

Les modalités d encaissement des billets gagnants paraissent au verso ue> billets En 
cas de disparité entre cette liste et la liste officielle, cette dernière a priorité

1er MARATHON - CARTE JAUNE
Numéros é marquer sur votre carte aujourd'hui: 

JEUDI, le 14 avril 1988:
IM-37, G-51, G-56, i-22, 0-66,
B 13, N-32, N-36, N-40, i-21

Numéros é marquer sur votre carte aujourd hui: 
VENDREDI, le 15 avril 1988:

B 9, O 62

Les gagnants doivent appeler à:
07

564-5470

carnet
Marcel Demers a fait la preu­

ve qu’il était capable d’arrêter 
très facilement une rondelle de 
hockey qui file à 80 à l’heure... 

— O —

Hélène Lemay persiste à dire 
que l’hiver n’est pas terminé, et 
c’est pour cette raison qu’elle ne 
veut pas sortir sa rutilante voi­
ture sport...

- O —
Luc Champagne, dit le

Punch, a hérité récemment 
d’une vieille selle sur laquelle il 
a subi un “terrible” accident en 
s’entraînant chez lui...

- O —
Denis Bernier ne prétend 

plus être en mesure de lancer 
une boule de pétanque par-des­
sus sa résidence...

— O -
Le notaire Armand Bolduc

est obligé de commander aux 
érables de couler ces temps-ci 
afin d’agrémenter la visite de 
ses amis à sa cabane à sucre.

-O -
Après les avoir essayées, Ro­

land Mathieu avoue ne pas ai­
mer le goût des petites “paper- 
manes” blanches que l’on re­
trouve dans les urinoirs. Elles 
sont trop fortes, dit-il.

- O -

King
Wellington

REO'GÊ EN COLL ABOBATiON H^ ' ^5*

François Dupré fait un brin 
de causette avec un chevreuil 
mais la photo ne montre pas les 
frères Richard et Normand 
Rancourt en train de retenir l’a­
nimal.

deviendra 
maire

mgras

35710 J2a Quotidienne

616-4227

Nettoyage à 25 S 
jusqu’au 1er mal.

1084. rue King Ouest 
Sherbrooke |Ouèbec| 
J1H 1 S2

ENTREPOSAGE
Cueillette sans frais

562-4006
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A I ecole buissonnière
Deux étudiantes ont fréquenté l'école... buissonnière, hier, au part lacques-Cartier. Il faut dire que le 

temps doux s’y prêtait à merveille...

Le secret absolu entourant 
la SDIS doit vite disparaître

- le Regroupement des citoyens de Sherbrooke
Dans cet esprit, le porte-parole 

du groupe de citoyens questionne 
la strategie, "ou l'absence de 
strategie' . en vigueur à la SDIS 
"C'est contradictoire d'un côte, 
dans une déclaration au journal 
Les Affaires i9 avril), le commis­
saire industriel. Real Patry, nous 
dit que la stratégie arrêtée par la 
SDIS vise à appuyer le dévelop­
pement de PME locales davan­
tage qu'à susciter l'implantation 
d'industries extérieures Et de 
l'autre côté, M Pelletier nous dit 
que les voyages autour du monde 
sont la seule façon d'attirer des 
industries C'est peut-être vrai 
pour une usine ae compteurs 
d'eau, mais ça c'est une autre 
chose'"

Pas au maire seul
Tout en soutenant que la Ville 

de Sherbrooke a un rôle impor­
tant à jouer dans le développe­
ment économique, le groupe de 
citoyens estime qu’il appartient 
A l’ensemble des élus, "et non au 
maire seul”, de définir les orien­
tations en matière de stratégies 
de développement économique et 
les outils nécessaires A leur réa­
lisation "Evidemment, en au­
tant que les conseillers sauront 
se tenir debout parce que jusqu'à 
maintenant, c’est pas mal silen­
cieux de leur côté , a précisé M. 
Bernier

“Il faut aussi s'assurer de la 
concertation entre les agents so­
cio-économiques pour bfttir la so­
lidarité nécessaire. Ceci est à 
l’opposé de l'actuelle façon d’a­
gir au maire Pelletier, qui repose 
sur la cachotterie, l’arrogance et 
le mépris pour toutes opinions 
divergentes’’, déclare encore 
Maurice Bernier.

Celui-ci affiche finalement 
qu'en terme de prospection A l’é­
tranger, les ambassades du Ca­
nada et les maisons du Québec 
peuvent être d’un précieux sup­
port. “Nous croyons que les ou­
tils à développer pour attirer 
l’industrie ne se limitent pas A un 
voyage au cours duquel le maire 
tente d'impressionner de futurs 
investisseurs en leur payant A 
boire et A manger sans compter et 
ce, sur le bras des SherbrooKois”, 
a exprimé Maurice Bernier.

SHERBROOKE (FG) - 
‘‘Le rapport Hudson, 

même s’il contient beaucoup de 
réchauffé, est finalement un 
blâme sévère à l’endroit de la 
Ville de Sherbrooke!”

Dans son analyse du rapport 
de l’Institut Hudson, rédige au 
coût de 51,000 $ A la demande de 
la Société de développement in­
dustriel de Sherbrooke (SDIS), 
Maurice Bemier y voit plusieurs 
éléments incriminants, que l'ad­
ministration municipale devrait 
se hâter de corriger.

“Les cinq recommandations du 
rapport sont claires. On nous 
rappelle l’absence de véritables 
outils de développement écono­
mique, le Deu de souci au niveau 
de la formation de la main-d'oeu- 
vre, l’absence d’une vision élar­
gie permettant d’identifier de 
nouveaux créneaux dans la haute

technologie, le manque de colla­
boration entre les secteurs public 
et privé et, finalement, l’anar­
chie institutionnalisée au niveau 
des interventions de la ville’’, a 
déclaré le porte-parole du Re­
groupement municipal de ci­
toyens et citoyennes de Sher­
brooke (RMCCS).

Pour Maurice Bernier, le mes­
sage laissé par Marie-Josée 
Drouin, de l'Institut Hudson, 
peut être lu en d’autres mots. 
‘‘Elle nous dit finalement: 'Fai­
tes le ménage dans votre propre 
cour, donnez-vous des orienta­
tions claires, concertez-vous avec 
vos principaux partenaires’. 
Quant à nous, nous ajoutons: 
Agissez aux vues et au su de tout 
le monde, cessez de dilapider les 
fonds publics pour des voyages 
qui ne servent à rien... Sherbroo­
ke plus qu’une ville, la SDIS, 
plus qu'une agence de voyages!”.

Sur le reste du rapport, le grou­
pe de citoyens se dit déçu et trou­
ve la dépense élevée. !‘On nous 
démontre que la situation éco­
nomique n'est pas si reluisante 
que certains aiment le laisser en­
tendre. Que depuis la crise de 
1982, la position de la région de 
Sherbrooke s'est détériorée par 
rapport A l’ensemble du Québec, 
au niveau du taux de chômage: la 
différence est passée de 1 a 2,2 
pour cent", relate Maurice Ber­
nier.

“Qu'y a-t-il ensuite dans ce 
rapport, de s’interroger finale­
ment l’intervenant? Sur les cin­
quante dernières pages on re­
trouve des photocopies de pro­
grammes de formation à Angou- 
lème, en France. Pareil comme si 
nous n'avions pas ici, A Sherbroo­
ke, les établissements qu’il faut 
pour assurer la formation de no­
tre main-d’oeuvre!"

par François GOl'GEON

■ SHERBROOKE - La mé­
canique complète de la So­
ciété de développement indus­

triel de Sherbrooke (SDIS) doit 
être revue et corrigée, estime le 
Regroupement municipal de ci­
toyens et citoyennes de Sher­
brooke (RMCCS).

"La SDIS, c’est la noirceur to­
tale, le secret absolu. On ne sait 
rien des délibérations, des déci­
sions et orientations C'est plus 
facile d'obtenir de l’information 
sur le fonctionnement et le finan­
cement de Bell Canada que sur 
celui de la SDIS, pourtant sub­
ventionnée A même les taxes des 
citoyens”, a déclaré le responsa­
ble des dossiers économiques au 
sein du groupe de citoyens, Mau­
rice Bernier

En conférence de presse hier 
matin, ce dernier, accompagné 
du président, Réal Latulippe et 
d'un autre dirigeant, François 
Rousseau, n'a guère été tendre A 
l'endroit du président de la SDIS 
et maire de Sherbrooke, Jean 
Paul Pelletier. "La SDIS, c'est 
l’affaire du maire Pelletier, un 
organisme qu’il juge si privé que 
les faits et gestes ne peuvent en 
aucun cas être questionnés... On 
a pu voir ça A la suite du voyage 
que le maire Pelletier a effectué 
en Europe, A l’automne, avec son 
ancien commissaire industriel, et 
qui a coûté plus de 24,000 $: la 
charge du maire A l’endroit du 
conseiller Chainé en a laissé plus 
d'un perplexe. Mais pour notre 
part, nous insistons que toute la 
lumière soit faite à ce sujet”, a 
rajouté Maurice Bernier.

Cadres élargis
Déplorant que la municipalité 

ne soit représentée au sein de la 
SDIS que par une seule personne, 
le Regroupement des citoyens es­
time que les cadres de l'organis­
me devraient être élargis, afin 
d’y retrouver des représentants 
d'organismes publics et socio­
économiques. tels la Chambre de 
commerce, l’Assemblée de con­
certation et de développement de 
l'Estrie (ACDE), l’Université de 
Sherbrooke et autres corps actifs 
du milieu.

Concernant la présence de sept 
industriels A la direction de la 
SDIS, et qu'il ne conteste pas né­
cessairement, Maurice Bemier 
rappelle cependant la réserve 
émise A cet effet par le président 
du Centre québécois de prospec­
tion des investissements étran-

§ers, Pierre Dagenais. Celui-ci, 
ans une entrevue publiée dans 
l’édition du 9 avril du journal 
Les Affaires, dit avoir des réti­

cences A l’égard du secteur privé, 
au niveau de la représentatitivé 
au sein de ce groupe de prospec­
tion. "Nous devons nous assurer 
d'abord que les entreprises dési­
reuses de joindre nos rangs ne 
cherchent pas A défendre des in­
térêts trop personnels", dit-il.

Pas de stratégie
Maurice Bernier juge en outre 

que le bilan des résultats au cha­
pitre de la prospection depuis la 
création de la SDIS est “pas mal 
mince”. "A écouter le maire Pel­
letier, on croirait qu'il a inventé 
le développement économique A

Sherbrooke Mais si ses résultats 
sont si probants, alors que M 
Pelletier nous identifie une seule 
entreprise de l’extérieur du Qué­
bec qui soit venue s'établir A 
Sherbrooke grâce A l’interven-

Maurice Bernier
tion de la SDIS! Après cinq ans et 
demi, les Sherbrookois sont en 
droit d’exiger des comptes”, ex­
pose Maurice Bernier, qui consi­
dère que la SDIS n’a guère appor­
té plus que l’ancienne structure 
du commissariat industriel. "Au 
moins, avant 1982, on savait plus 
où on s’en allait. C’était plus 
clair, moins mystérieux", dit-il.

Le projet de centre pour 
toxicomanes suspendu
I Les opposants demandent à Lavoie-Roux de fermer rétablissement

par Stéphane LAVALLÉE

■ SHERBROOKE — Pendant que le Relais St-François sus­
pend son projet d’offrir des services de jour à son nouveau 

centre de réadaptation pour alcooliques et toxicomanes de la 
rue Ontario à Sherbrooke, les citoyens opposés au centre inter­
pellent directement la ministre Thérèse Lavoie-Roux dans l’es­
poir de faire fermer l’établissement.

La controverse entourant ce 
dossier demeure donc aussi 
vive même si les échanges sur 
la place publique se font moins 
nombreux. Les citoyens du 
quartier nord s’opposant au 
centre restent déterminés et ils 
font parvenir à la ministre de 
la Santé et des Services so­
ciaux du Québec, dès aujour­
d'hui, un document qu’ils ont 
préparé sur le sujet.

Devant cette opposition per­
sistante, le Relais Saint-Fran­
çois a décidé de mettre en veil­
leuse son projet d’offrir des 
services de jour aux alcooli­
ques et toxicomanes, à partir 
de son nouveau centre du quar­
tier nord. La décision a été pri­
se mercredi soir par le conseil 
d’administration du Relais, à 
la suite d’une rencontre avec 
les représentants des oppo­
sants.

Dans un communiqué de 
presse publié hier, la direction

du Relais assure toutefois que 
les services d'hébergement 
sont bel et bien offerts à son 
unité d’alcoologie-toxicomanie 
située au 926, rue Ontario. Le 
foyer de groupe peut recevoir 
neuf patients à la fois, pour des 
séjours d’une durée moyenne 
de quatre semaines.

Par ailleurs, des discussions 
sont en cours avec différents 
CLSC (Centre locaux de servi­
ces communautaires) de la ré­
gion qui seront appelés à offrir 
des services externes aux al­
cooliques et toxicomanes, en 
vertu de la réorganisation des 
services pour ces clientèles 
mise de l’avant par le CRSSS- 
Estrie. Toutefois, afin de cou­
vrir tout le territoire estrien, le 
Relais Saint-François a besoin 
d’une aide gouvernementale de 
400,000 S, cette somme faisant 
déjà l’objet d'une demande au 
ministère de la Santé et des 
Services sociaux.

D'autre part, dans sa missive 
expédiée à la ministre Lavoie- 
Roux, le comité d’opposants 
dénonce une fois de plus “le 
comportement cavalier de gens 
qui semblent n’avoir de comp­
tes à rendre à personne”. Les 
citoyens font référence à l’im­
plantation du nouveau centre 
dans leur quartier sans consul­
tation préalable de la part des 
responsables.

Les résidents jugent aussi 
“ridicule” de baser l’établis­
sement du centre de réadapta­
tion sur les efforts de réinser­
tion sociale dans le traitement 
des personnes alcooliques et 
toxicomanes. “La désinstitu­
tionnalisation, demande le 
groupe, ne consiste-t-elle pas à 
transporter clientèle et person­
nel dans les quartiers résiden­
tiels1”’

"Les citoyens du Québec 
ayant élu domicile dans un 
quartier résidentiel, précisé­
ment pour sa vocation résiden­
tielle, acceptent-ils que du jour 
au lendemain, sans qu’ils 
n’aient un mot à dire, on ouvre 
à côté de chez eux un centre de 
réadaptation, un foyer de grou­
pe, un pavillon’’”, demandent 
les opposants dans leur lettre 
transmise à Québec.

Dossier des compteurs d'eau

Teknika a rédigé 
la seconde analyse 
de son propre chef

SHERBROOKE (FG)
Le président du groupe 

Teknika. Richard Royer, a af­
firmé hier que c’est de sa pro­
pre initiative que deux ingé­
nieurs de cette firme ont ré 
digé un rapport complémen­
taire. dans le dossier des com­
pteurs d’eau

Il soutient qu'aucun membre 
du conseil municipal de Sher 
brooke n'est intervenu pour ob­
tenir la réalisation de ce docu­
ment qui, cette fois, en arrive A 
la conclusion que la pose uni­
verselle de compteurs d'eau se­
rait quasiment une mine d'or, 
avec une économie d'au moins 
586,000 $ par année.

"Il n'y a eu aucune pression 
du maire Pelletier”, a vivement 
répété M Royer, qui s'est dit 
conscient du risque que sa firme 
prenait de ne pas être pavé pour 
avoir effectué un travuil 
n'ayant fait au préalable l’objet 
d’aucune résolution du conseil. 
"De toute façon, nous n'avons 
pus l'intention d'envoyer la fac­
ture des honoraires A la ville”, u 
déclaré M Royer

Portrait global
Le président de Teknika in­

dique que c’est pour uvoir un 
portrait global, et non unique­
ment celui de la gestion par 
compteurs de l’eau acheminée 
au secteur résidentiel, que les 
ingénieurs Raymond Demers et 
François Bélanger ont été remis 
A contribution. “Notre premier 
rapport manquait d'éléments 
car on n’y traitait que du sec­
teur résidentiel", a dit M 
Royer, tout en admettant que 
c'était IA l'objet de la demande 
Initiale du conseil municipal

Et parce que. cette fois, le 
deuxième rapport fuit le tour 
du sujet sous toutes ses coutu­
res, on en arrive A la conclusion 
que l'économie serait de près de 
600,000 $ par année. Pour obte­
nir ce résultat, on actualise en 
dollars d’aujourd’hui les coûts 
des différents éléments requis

au transport, au traitement et A 
la distribution de l'eau (condui­
te d'amenée depuis le lac Mem- 
phrémagog. usine J M Jeanson. 
réservoirs, etc), qui valent des 
millions de dollars A tel point 
que le rapport fait dire à un cer­
tain moment que l’eau potable 
coûte annuellement 20 mil­
lions $

A tout cela, les ingénieurs ont 
fait le calcul des économies pro­
venant non seulement de 1 éli­
mination complète des fuites 
dans le réseau de distribution 
d'eau potable, mais aussi du 
fait que l'on retrouverait des 
compteurs partout industries, 
commerces, institutions et ainsi 
de suite LA-dessus, Richard 
Royer reconnaît que les gros 
consommateurs, ceux de 600 
mètres cubes et plus par année, 
sont soumis A la tarification au 
compteur Quant aux institu­
tions (écoles, hôpitaux, etc), la 
loi gouvernementale n'a pas en­
core été amendée pour permet­
tre le contrôle ae l'eau par 
compteur "Mais ce sont des 
choses dont on discute au gou­
vernement, dans une politique 
globale de gestion de l'enu", 
glisse M. Rover

Pro-compteurs
Pris au centre d'une contro­

verse qu'il aurait évidemment 
préféré ne jamais vivre, le pré­
sident du groupe Teknika ne 
fait cependant pas mystère de 
sa position concernant les com­
pteurs d'eau "En terme d'outil 
de gestion pour une ressource 
qui coûte toujours de plus en 
plus cher A traiter, c'est sûr que 
nous sommes pro-compteurs. 
Mais les compteurs, ce n'est pas 
nous qui les vendons. Et c est 
évidemment au conseil muni­
cipal qu'il appartient de tran­
cher, A partir ae l'ensemble des 
données fournies aux conseil­
lers", devait finalement réagir 
le président de Teknika, ne re­
tournant qu'hier après-midi 
l'appel logé la veille a son bu­
reau.

Le rapport Hudson, un "blâme 
sévère" à l'endroit de la Ville

Un fonctionnaire mène son enquête à la Résidence de l'Estrie
par Gilles FISETTE

■ SHERBROOKE — Depuis mercredi et, fort probablement, 
aujourd'hui encore, une fonctionnaire de Québec du minis­

tère de la Santé et des services sociaux observe sur place la situa­
tion vécue à la Résidence de l'Estrie. rue Murray, à Sherbrooke.

Membre de l'équipe du contrô­
le de la qualité du ministère, elle 
répond au mandat que lui a con­
fié le ministère, la semaine der­
nière, et qui consiste à vérifier 

uelles sont les conditions de vie 
es bénéficiaires de cet impor­

tant centre d'accueil pour person­
nes âgées qui accueille présen­
tement au-delà de 170 personnes.

On se souviendra qu'en milieu 
de semaine dernière, le Syndicat 
des employés du centre d accueil 
Résidence de l’Estrie (CSD) a 
alerté l’opinion publique sur ce 
u'il considérait comme autant 
e manquements à la dignité et 

aux conditions de vie des pen­
sionnaires de la résidence. Il fai­
sait même état d'une situation

u’il jugeait potentiellement 
angereuse pour la sécurité, 

c’est-à-dire l’étroitesse d’un es­
calier à la suite d'un agrandis­
sement de la cage d'un ascenceur.

Un télégramme a été expédié 
par la CSD au ministère, le jour 
même Et ce dernier a immédia­
tement mis en branle le proces­
sus prévu en ce cas: un membre 
de l’équipe de contrôle de qualité 
est envoyé sur place afin d obser­
ver la situation et d'en faire rap­
port. De ce rapport dépend la sui­
te que donne le ministère A la 
plainte.

Arrivée à Sherbrooke mercre­

di, la fonctionnaire a eu l’occa­
sion jusqu’à maintenant de ren­
contrer le directeur de l'établis­
sement, M Réal Jacques, et de vi­
siter la maison

Hier, elle rencontrait les béné­
ficiaires En groupe et en privé

Elle devrait également rencon­
trer les employés et les représen­
tants syndicaux.

Hier, par personne interposée, 
par l’entremise en fait du direc­
teur, elle a refusé de rencontrer 
le représentant du journal, di­
sant que son mandat n'allait pas 
en ce sens et se limitait à la pro­
duction d’un rapport

Le directeur Jacques a, par ail­
leurs, signalé qu'un fonctionnai­
re du ministère du Travail serait 
venu également sur place, la veil­

le, afin de constater notamment 
la conformité des travaux qui ont 
permis l'agrandissement ae l'as­
censeur

LE MEILLEUR PAIN QUI SOIT

222, RUE ST-MICHEL, SHERBROOKE
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SHERBROOKE MÉTROPOLITAIN

La construction domiciliaire au 
ralenti à Sherbrooke en mars

par Gilles FISETTE
SHERBROOKE — La Société canadienne d’hypotheques et de 

logement a été obligée de revoir à la hausse ses prévisions de mi­
ses en chantier pour la présente année tant la construction, dans 
la plupart des grandes régions métropolitaines, sauf à Sherbroo­
ke, a affiché de la vigueur en mars 1988.

Il en va en effet autrement 
pour la région métropolitaine 
de Sherbrooke où la construc­
tion domiciliaire fonctionne­
rait nettement au ralenti au 
cours de ce dernier mois d’hi­
ver alors que les données re­
cueillies à la Ville de Sherbroo-

tivement à 50,000 annoncé en 
février 1988.

Ce rebondissement, dit-elle, 
est attribuable à l’unifamilial 
qui maintiendrait un rythme

élevé d’activité à cause du fai­
ble niveau du taux d’intérêt et 
de la confiance des consomma­
teurs.

En termes réels, quelque 
3,954 unités de logement ont été 
mises en chantier en mars 1988, 
soit une baisse de 13,5 pour cent 
par rapport au même mois de 
19 87. Pendant que la construc­
tion unifamiliale affiche une

hausse de 10.1 pour cent, le lo­
gement multiple recule de 24,1 
pour cent.

Feu de paille?
La SCHL prévoit que le re­

bond de mars sera de courte du­
rée, compte tenu de la faiblesse 
de la construction multifami- 
liale et de l’accumulation de lo­
gements inoccupés.

SOLARIUM En montre 
à nos locaux

Fabriqué sur me­
sures, selon vos exi­
gences.
Fait d'extrusion, s'a­
daptant aux stores 
vénétiens.

Verre teinté ou non, 
verre énergétique. Calon sore

0IVISI0M
ALUMINIUM LUC FAUTEUX INC

3665. rue King Est 
Fleurimont (Québec). J1H 5H2

Tél. 819/821 3627
35371

£x4e£etff«j 
ueiti ixleueut

SOLARIUM 
SHERBROOKE INC.

ke permettaient, il y a quel­
ques semaines, de souligner la 
vigueur vécue en janvier et fé­
vrier.

Manque de vigueur
Selon les données publiées 

hier après-midi, le manque de 
vigueur est accusé autant du 
côté de la construction résiden­
tielle que, tel qu’il était à pré­
voir, de celui de la construction 
multifamiliale.

Pour Sherbrooke, la SCHL 
parle de 21 mises en chantier de 
maisons unifamiliales en mars 
1988, soit une baisse de quelque 
70 pour cent par rapport aux 71 
mises en chantier du mois cor­
respondant de 1987.

Du côté des multifamiliales, 
le nombre des unités mises en 
chantier a été de 32 en mars 
1988 alors qu’on en comptait 
281 en mars 1987. Dans ce cas, il 
s’agit d’une baisse de 88 pour 
cent.

Pour l’ensemble du Québec, 
la SCHL fait état d’un bond de 
34 pour cent des mises en chan­
tier en mars. Elle parle main­
tenant d’un taux annuel désai- 
sonnalisé de 67,000, compara-

Prix d'excellence Cascades
Premier prix à 
Marco Bernard

SHERBROOKE (MR) - Le 
jeune Marco Bernard, étudiant à 
l’école secondaire Le Triolet, de 
Sherbrooke, a, avec une note de 
82 pourcent, remporté le premier 
prix de l’étape régionale du con­
cours Prix d’excellence Cascades.

Marco Bernard l’emporté sur 
les autres participants de la ré­
gion dans un concours portant 
sur les petites et moyennes entre­
prises et l’exportation.

Il mérite ainsi le premier prix, 
qui comprend sa participation, 
toutes dépenses payées, au col­
loque du Groupement québécois 
d’entreprises les 21 et 22 avril à 
Montréal, ainsi qu’un abonne­
ment au journal Les Affaires et 
au magazine PME, de même 
qu’une somme de 100 $ offerte 
par la Société des professeurs 
d’économique du Québec.

Il représentera donc l’Estrie à 
la finale provinciale, les 21 et 22 
avril, lors du colloque de Mon­
tréal, où il affrontera les 11 au­
tres candidats des diverses ré­
gions du Québec.

Le deuxième prix régional a 
été décerné à Annie Provencher, 
de l’école La Frontalière, de Coa- 
ticook. Il consiste en un montant 
de 50 $ et une journée avec un 
chef d’entreprise de la région de 
l’élève.

Le troisième prix, une somme 
de 50 $ donnée par la Société des 
professeurs d économique du 
Québec, est allé à Claude Dion, 
du Séminaire de Sherbrooke.

Les trois premiers gagnants de 
l’étape provinciale du 21 avril re­
cevront les prix suivants: un 
voyage d’une semaine dans les 
usines françaises de Cascades 
pour le premier gagnant, un em­
ploi d’été dans une entreprise du 
groupe Cascades ou une bourse 
de 600 $ offerte par Cascades 
pour le deuxième gagnant, puis 
300 $ offerts par la Société des 
professeurs d’économique du 
Québec au troisième gagnant.
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PANTALONS

29"
Ord 49,99$

WRANGLER
Blousons en denim de coton 
délavé La toute dernière 
mode'

Pour garçons, choix de 
modèles et de couleurs 
Tailles 7-18

12"
Tailles 8-18

VÊTEMENT NIKE®
Vêtements molletonnés 
pour garçons. Col en tricot 
de couleurs contrastantes. 
Rouge, marine

SPORT

RABAIS
40%
ROBERT STOCK
Toute la selection de 
vêtements tout-aller pour le 
printemps.

999
Ch

CHEMISES FIORI
3 magnifiques modèles de 
chemises sport pour celui 
qui se soucie de son 
apparence

15"
Ord 24$ ?9S

VÊTEMENTS
MOLLETONNÉS
Hauts à capuchon ou 
modèles à encolure ras du 
cou Rayures rugby pour 
hommes

19"
Ord 29 99$

PANTALON MODE
Pour avoir hère allure en 
tout temps!
L« prv o'd m«f't,onn*s «om
dus pr>N S«â'$

14"
PANTALONS 
HABILLÉS 
POUR HOMMES
Modèles pour l'ete en 
tons unis et motifs 
délicats.
Le choix de ^odeies ta "es et 
cou»eurs peut var-er d'un 
magasin a autre

SEULEMENT
i99

POUR GARÇONS
Jeans en denim de 
coton 5 poches Laves 
â la pierre Tailles 8-16

24"
PANTALONS
TOUT-ALLER
Choix de modèles y 
compris modèles lava­
bles et modèles â 
doubles plis renverses

4"“6"
T-SHIRTS
Deux groupes de t-shirts pour 
garçons, à bas prix 8-16

599
Tames 4-6X

PANTALONS ET 
MAILLOTS
Pantalons sport unis ou à 
rayures, maillots à encolure 
en un choix de couleurs

RABAIS 40%
TENUES
D’EXTERIEUR
Choix de modèles pour l’été en 
plusieurs couleurs Tailles 4-18

RABAIS 40%
HAUTS SONIC
Hauts pour garçons 2
Orc1 9 88$-14.88$ *
Ch.......................................

16"
Ord 27$

CHEMISE LEVI'S®
2 modèles à col polo: 
madras ou chambray. Choix 
de couleurs!

1”
CHAUSSETTES
HABILLÉES
Pour hommes, en lame ou 
mélange de laine. Avec de 
légères imperfections 
n’affectant en rien le port

899
Ch

POLO
Choix de 2 modèles pour 
completer votre garde-robe 
de printemps1

5.88$-8.88S”
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Trop de risques à privatiser la 
gestion des déchets à Asbestos

par Henri RICHARD
ASBESTOS — L'exploitation et la gestion du site d'enfouis­

sement sanitaire d'Asbestos ne seront pas privatisées.

Ainsi en ont décidé 17 des 24 
municipalités membres du site 
qui s’étaient réunies mercredi 
soir à l’hôtel de ville d’Asbes- 
tos.

Le représentant de la Ville 
d’Asbestos, Claude Vanier, a 
déclaré que l’économie offerte 
par l’entrprise privée, sur une

période de cinq ans, était insuf­
fisante par rapport au risque 
qu’elle comportait à la fin du 
contrat liant les deux parties.

Le plus bas soumissionnaire 
pour une période de cinq ans 
exigeait 466,990 $ tandis qu’il 
en coûte présentement à la Cor­
poration du site un montant an­

nuel de 108,000$ pour son fonc­
tionnement en régie interne 

“Nous avons déjà l'un des 
plus bas taux au Quebec pour 
l'enfouissement des ordures et 
les municipalités estiment que 
ça va bien en régie interne", 
d’analyser le conseiller Vanier 

Quant à l’éventualité soule­
vée récemment par le maire 
d’Asbestos, André Bachand, 
que le site devrait se doter à 
court terme d’un nouveau corn-

— Claude Vanier
pacteur évalué entre 150,000 $ 
et 200,000 $. le conseiller Vanier 
a rectifié les faits en soulignant 
son bon état et une seule dépen­
se de 4.000 $ pour l’entretien de 
la machinerie sur place.

Le prix exigé des membres 
l'an prochain pour l'enfouis­
sement des détritus sur le site 
du chemin de St-Claud, devrait 
être semblable à celui de 1988, a 
conclu le représentant d'Asbes­
tos.

Shipton forera son propre 
puits si cela est nécessaire

par Henri RICHARD
DANVILLE — Devant le choix des autorités de Danville de 

louer plutôt que de vendre le terrain et le puits sis aux abords de 
l'etang Burbank, Shipton construira son propre puits sur une pro­
priété lui appartenant dans le même secteur advenant que le pro­
jet d’une serre hydroponique se concretise

Le maire du Canton de Ship­
ton. Marcel Grenier, n’a nas été 
tendre envers le conseil de Dan- 
ville qui, à son offre d’achat de 
8,000 $. a répliqué avec une offre 
de location annuelle de 3.000 $ en 
plus des frais inhérents à la re­
mise en operation du puits aban­
donne depuis plus de *0 ans dans 
le parc ae stationnement de la 
cantine érigée à cet endroit 

"Ca fait 30 ans que ce puits n’a 
pas servi Qu’on ne vienne pas

me faire croire qu'on désire le 
garder comme une garantie. 
C’est déplorable, on mélange les 
loisirs avec l’économie."

"Il faut se montrer sérieux 
lorsqu'on parle d'un projet de 9 
millions $ et de la création d’em­
plois Si Danville veut s'amuser, 
c'est nous qui aurons des choses 
tout simplement", de commenter 
le maire

Les promoteurs de la construe 
tion aune serre hydroponique 
d'un hectare seront fixes au dé­
but de l’été sur le sort de leur de­
mande de subvention adressée au 
Fonds LaPrade.

Loisirs

Nelson Raymond

cendies d’Asbestos, qui a été re­
porté sans opposition à la prési­
dence de l’organisme, explique 
qu'il existe depuis un an ou deux 
un règlement dans la plupart des 
municipalités qui exige un exa­
men médical des candidats au 
poste de policier, dont des tests 
physiques

“Il n’y a que trois sur dix des 
candidats qui passent le test et ça 
m’apparaît une perte de temps 
abominable pour ces jeunes qui 
ont complété trois ans d'études 
pour devenir policiers”, a-t-il dé­
claré,

L’Association régionale con­
sidéré que des tests adéquats, au 
moment de l'inscription aux 
cours, régleraient la situation.

“Nous .souhaitons tout simple­
ment une meilleure sélection des 
candidats, de façon à éviter des 
dépenses inutiles Nous ne vou­
lons pas retourner 20 ans en ar­
rière."

Statu quo
Par ailleurs, les chefs de police 

et de pompiers de l’Estrie se sont

firononcés pour le statu quo sur 
e mode de.préparation des poli­

ciers et pour le maintien de la 
structure actuelle des cours à 
l’Institut de police et dans les col­
lèges

M Gilles Bouchard, directeur 
de l’Institut de police de Nicolet, 
invité pour l'occasion, a expliqué 
sa conception de l'enseignement 
préparatoire des policiers

M Nelson Raymond a été réélu 
sans opposition au poste de direc­
teur régional tandis que M Ger­
main Gauthier, de Famham, ac­
cédait au poste de directeur ré­
gional adjoint

M Robert Charland, nouveau 
directeur de la police municipale 
de Lac-Mégantic, a été élu au pos­
te de secrétaire-trésorier

Prix en vigueur du 16 au 23 avril 1988. ou jusqu a épuisement des stocks

vous en avez pour votre argent...et plus
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Au sujet du dossier des loisirs, 
le maire de Shipton a déclaré que 
le conseiller Gilles Lacroix, de 
Danville, qui a recommandé que 
la liste des taux imposés aux ré­
sidents du Canton inscrits à une 
activité de loisirs de leur muni­
cipalité ne soit pas acheminée au 
secrétariat de Shipton. devrait 
songer sérieusement à quitter ses 
fonctions au sein de l'administra­
tion municipale.

Il a de plus mis en garde la Vil­
le de Danville de ne pas trop tar­
der avant de faire parvenir cette 
liste, puisque les activités de 
l’été approchent à grands pas et 
tout retard pourrait signifier une 
baisse importante dans le nom­
bre d'inscriptions des gens de 
Shipton au service des loisirs de 
Danville.

“Je trouve cette entente déplo­
rable pour les organismes de 
Danville et Shipton car il pour­
rait bien y avoir une baisse dras­
tique dans les inscriptions", a 
prétendu le maire Grenier.

11 s’est néanmoins engagé à 
rembourser aux gens du Canton 
jusqu’à concurrence de 8,000 $ 
pour les inscriptions au service 
de loisirs de Danville

Ces derniers devront s’enregis­
trer au secrétariat du Canton, qui 
pour l’instant n’est pas en me­
sure de déterminer quelle pro­
portion de l'inscription il dé­
fraiera à même son budget.

Des critères 
plus sévères 
sont exigés

MOITIÉ
PRIX
MODE
'TOGETHER'™
Pour T été. maillots, chandails, 
pantalons et jupes Hâtez-vous1
19e avenue

par Yvon ROUSSEAU
ASBESTOS — L’Association 

des chefs de police et de pompiers 
du Québec, section Estrie, a pro­
fité de son assemblée annuelle, 
mercredi, pour manifester le sou 
hait que les critères d’admission 
aux cours de policier dispensés à 
l’Institut de police de Nicolet et 
dans les collèges soient beaucoup 
plus sévères, tout au moins au 
plan de la santé.

M Nelson Raymond, directeur 
de la police et du service des in-

RABAIS
Rabais 50% sur tous les blousons 
pour fillettes Tailles 4-6X. 7-16 
Rabais jusqu'à 40% sur blousons 
choisis avec doublure

POUR TOUT-PETITS
Jolis petits blousons en nylon 
Tailles 20-32 lb. 2-3X.

3”-6M
DE BEAUX RÊVES!

RABAIS 30%
SÉLECTION DE BLOUSES 
POUR FILLETTES
Tailles assorties

Vestes en coton a agencer 
avec robe Ch 14.99S
Robes combinaisons

19.99$
Robes ensemble-pantalon
Ch 29.99S

9”
TOUT UN ACHAT!
Manteaux en nylon froisse
Gris bleu ou rose (once Tailles 8-16

Liquidation de tenues de nuit 
pour bébés' 11-26 lb et 2-3X

PRATIQUES!

Il99-1599
ENS. MOLLETONNÉS

LIQUIDATION!
Blousons vestes pour dames 
Choix de modèles Tailles 10-18

* 9VÜS'ÇS|s$s

Choix de modèles pour fillettes 
Tailles P. M et G.
Séparables molletonnés. P M
et G pour tailles 7-16
Ch 7.99S-9.99S
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N'ATTENDEZ 
PAS A L'ETE!
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de service
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HORS TERRE
avec équipement, 
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COMPARER 

LA QUALITÉ! THERMO POMPE
35.000 BTU 
seulement

(installation en sus)

CREUSEE ANALYSE DE VOTRE 
EAU PAR ORDINATEUR
pour connaître les vrais 
besoms de votre eau.

avec équipement A partir de "T *
(installation comprise) 

Exemple ovale 15 x 29 - 7 345$ 
Taxe et installation incluses

POMPE 1 H.P.
filtreur inclus ' Swimquip
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LE BARON

GAGNEZ
UN WEEK-END 

DE RÊVE 
À NOTRE 

HÔTEL

une valeur 
de $500

Pour participer, faites une 
réservation à notre salle à manger 

Le Chevalier.
soit pour le samedi au buffet de fruits de mer

soit le dimanche pour le brunch musical ou le 
buffet familial.

Toutes les réservations de la fin de 
semaine sont conservées pour le 

tirage qui aura lieu le lundi.
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Voie autour d'Ayer's Cliff: 
la MRC de Memphrémagog 
veut avoir son mot à dire

par Gilles DAIGLE 
MAGOG - La Municipalité 

régionale de comté (MRC) de 
Memphrémagog entend bien 
être partie prenante à la con­
sultation engagée entre la MRC 
de Coaticook et le ministère 
des Transports du Québec de­
vant mener à la construction 
d'une voie de contournement 
du village d’Ayer’s Cliff.

La construction de cette sec­
tion de route, à l’état de projet 
depuis plusieurs années, vise à 
raccorder directement la ville de 
Coaticook à la partie sud de l'au­
toroute 55 comprise entre Omer- 
ville et Rock Island, au coeur 
même de la MRC Memphréma­
gog. C’est là que le bftt blesse 
puisque cette dernière n’a appa­
remment jamais été consultée au 
moment où s’amorcent les tra­
vaux d’arpentage récemment 
confiés à une firme spécialisée 
par le ministère des Transports.

Les maires de la MRC de Mem­
phrémagog ont donc résolu mer­
credi de demander à Québec et à

leur homologue de Coaticook de 
suspendre les travaux jusqu’à ce 
que les parties concernées aient 
été formellement consultées.

La résolution des maires de la 
MRC de Memphrémagog adres­
sée à la MRC de Coaticook pro­
pose notamment la création (l’un 
comité de concertation inter- 
MRC auquel seraient invitées à 
siéger les municipalités direc­
tement concernées

La résolution ne précise cepen­
dant pas s’il s'agit des municipa­
lités touchées par le tracé de la 
nouvelle route ou encore des mu­
nicipalités que contournerait la 
nouvelle voie.

Quoi qu’il en soit, on chucho­
tait en coulisses que la position 
prise par la MRC de Memphré- 
mauog, tout en risquant de de­
venir une pomme de discorde 
avec la MRC de Coaticook, allait 
peut-être aussi créer certains re­
mous parmi ses propres mem­
bres. Il semble en effet que la pe­
tite municipalité d'Ayer’s Cliff 
soit fermement opposée au dé­
tournement de la circulation 
transitant sur son territoire.

355 St-Georges, 
Windsor845-2202

33860

Plus de 1 50 voitures en inventaire

Financement sur place

Autos de courtoisie disponibles

Atelier de réparation couvrant nos 
garanties
Voitures de $1,000 é $50,000, selon 
vos goûts.AGRÉMENTEZ VOTRE ÉTÉ 

AVEC NOS TRACTEURS DE TERRASSE
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TRACTEUR "RALLY" 18 C.V.
• 4 vitesses d'avant
• 1 reculons

S 2 85095
— Vaste inventaire de pièces
— Mécanicien d'expérience

Dépositaire Roper 
depuis plus de 10 ons. Vaste choix en inventaire.
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CLMJDE 04»IER,/

620, PRINCIPALE EST, 
COOKSHIRE

875-3847
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Samedi 8h à 12h

VAPORISATEUR
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MODÈLE
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Réservez à:

567-3941
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HOTEL LE BARON
3200 ouest, rue King, Sherbrooke, Qué.
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. Amplificateur intégré 50 watts
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Reg- $299.99

HMJT-PMU-EUR
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Modèle ESM-3

T-Ttèmé àTJoies. avec 9r»ve d. 

q” 75 watts chacun

Achetez un haut-parlé^
ESM-3 au prix régulier e 
obtenez le deuxieme

• » • 1 ^ 1 «yà moitié pnx
RUMS

50- *99"
Modèle

7156

/1LP1NE
RADIO D’AUTO

digitale a a
« am/FM Stéréo digitale A f% M AQM

SSe'S'Sauro-

S,SS“.»
inversion

Reg SB9.99

Irumsi

50'
Modèle 6149

•y%sZ5SS&
watts chacun

$44*9

PROFITEZ 
DW ITEM À 
PRIX SPÉCIAL

ET PROFITEZ 
DESOR
COMPLÉMENT À

<f§> HITACHI
DES SENS

RADIO PORTATIVE
Modèle TRK-3D8

• AM FM stéréo
• Double cassette
. Copie haute vitesse
• Egalisateur trois bandes
• 5 haut-parleurs 3 voies $233"

avec l'achat d un m«de^e PERSONNEL
OBTENEZ UN LECTEUR A CASSF ----------

_ U I Modèle CP '00
<g> HITACHI .Lecteu-de

|
personnel

rums

$94"
Arrêt

V
T

ultra léger

Reg- $49.99

Panasonic
FOUR il MICR0-0HDES

* SBoîîe?& automatique
\

au poids

btsjAR

lA

UUIt vu. --$49999
avec 
lâchât 
d un modèle 
NN-6806 - ,
obtenez un weuBLEfp0°üi;P, micro ondes a

• ®EWAVE»

SM®
$699®

JUSQU’À 36 POUR PAYER

AUCUN DEPOT* • AUCUN PAIEMENT-
AVANT 120 JOURS 

EPARGNEZ VOTRE ARGENT. ACHETEZ 
MAINTENANT

ET PAYEZ SEULEMENT EN AOUT 1388
SUR TOUT ACHAT DE S3CO OU PLUS

•COND'TiONNEL A L APOROBaTiQW OU CREDIT

«LA TRANQUILLITE AU FOYER»
J M. Saucier vous offre la tranquillité au foyer grâce 

a son service 5 étoiles et a sa garantie 80 mois 
pouvant couvrir les pieces, la mam-d oeuvre et le 

service a domicile moyennant un supplément

O*

SERVICE 
CINQ ÉTOILES

• Une equ-pe de 'ecfin^ers darnes
• Ur equ-pemen- qe contrée ,"-a -node'ne dépassa-' es nor-es
• j- - . sur garant* des plus grandes marques
• -r-pa-i- uns sur apparaes r saa
• Fiofle de camons cour se'voe a dotrucie

SANS FRAIS
Utilise/ votre carte de crédit sans trais additionnels 

Demande/ votre carte J M Saucier

• ST-JEAN-SUR-RICHELIEU
1071, boul. du Séminaire N. 349-5835
• BROSSARD
6835, boul. Taschereau _ _ _ . ...
(entre Chi-Chi's e» Toys 'R' Us) NQ5"03o8

• MAGASIN ENTREPÔT MONTRÉAL
10090, boul. St-Lourent 385-1000
• ENTREPÔT ST-LÉONARD
6860 est, Jean-Tolon 251-0600
• LONGUEUIL
2904, chemin de Chombly 05 I 'Ww/O

• POINTE-CLAIRE
971 nord, St-Jean
• GRANBY
755, rue Principale 
(lei Halles de Granby)
• DRUMMONDVILLE
740, boul. St-Joseph
• SHERBROOKE
2300 ouest, King
• OTTAWA / VANIER
522, Montréal, Rd, St-lourent

694-9180

375-9222
474-2727
563-9191
744-7890

35825
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Film tourné au Collège de Stanstead?
pur Maxime DOYON

STANSTEAD - Le Collège de Stanstead, institution privée 
mixte de renommée internationale, pourrait très bien être le site 
du tournage d’un film à l’automne.

La rumeur a été confirmée par 
le principal, M. Barry Gallant, 
qui a souligné qu’une agence de 
Montréal a été mandatée par Pro­
ductions Walt Disney pour trou­
ver au Québec l’endroit idéal 
pour tourner un film avec comme 
arrière-plan un établissement 
scolaire

Dernièrement, l’agence a pho­
tographié les immeubles du Col­
lège de Stanstead, une institu­
tion qui a vu le jour en 1873 Se­
lon les renseignements disponi­
bles, l’acteur Dustin Hoffman fe­
rait partie de la distribution Cet 
acteur s’est signalé dans les films 
Kramer vs Kramer et Tootsie

Le Collège de Stanstead est 
considéré par les recherchistes,

en raison de ses bâtiments en bri­
que rouge ainsi çjue pour les nom­
breux arbres qui l’entourant. Ses 
administrateurs estiment que 
l’excellent réseau routier qui y 
conduit et la beauté de son site à 
l’automne lui donnent de bonnes 
chances d’être dans la course. Le 
choix définitif n’a pas été fait et, 
pour l’instant, l’on est au stage 
des spéculations.

En 1987, une production Fran 
ce-Québec-Canada avait tournée 

lusieurs scènes dans la salle de 
Opéra Haskell, à Rock Island, 

avec plusieurs citoyens des Villes 
frontalières comme participants 
Il s'agissait du film Les portes 
tournantes dont la sortie est pré­
vue pour l’été.

— expo
.COHABITAT

f’

Rencontre entre le ministère de 
l'Environnement et Cascades

EAST ANGUS (MM) - La di­
rection régionale du ministère de 
l’Environnement et des représen­
tants de la compagnie Cascades 
se rencontreront sous peu afin de 
faire le point sur les récents cas 
de pollution survenus dans la vil­
le d’East Angus.

Le responsable des communi­
cations à ce ministère, Paul Jean- 
notte, a fait savoir hier, lors d’un 
entretien téléphonique, que cette

rencontre permettra d’en savoir 
plus long sur cette affaire.

“Pour l’instant, je ne connais 
pas les détails de l’étude techni­
que de ce dossier mais il semble 
que la situation se soit rétablie. 
De toute façon, la rencontre qui 
va se tenir entre des représen­
tants de notre service d’assainis­
sement et Cascades permettra de 
tirer tout ça clair”, de commen­
ter Paul Jeannotte.

Surplus de 14,744 $ à Cleveland
CLEVELAND (GM) — Les états 
financiers du Canton de Cleve­
land pour l’exercice clos le 31 dé­
cembre 1987 indiquent un excé­
dent des revenus sur les dépenses 
de 14,744 $.

Les revenus se sont élevés à de 
327,796 $ contre des dépenses de 
313,410 $. Les revenus compren­
nent un montant de 140,000 $ pro­
venant des taxes foncières, des 
subventions de 75,000 $ pour l’en­
tretien hivernal des chemins, des

compensations tenant lieu de ta­
xes de 48,000 $ et un montant de 
30,000.$ provenant de la taxe des 
vidanges.

85,000 $ ont été consacrés à l’en­
tretien d’hiver des chemins et 
60,000 $ à leur entretien d’été. 
L’administration générale a coû­
té 45,000 $ et la protection contre 
les incendies. 23.500 $.

Le Canton de Cleveland n’a au­
cune dette.

SUN 476 18995
Qualité

supérieure à prix 
inférieurs.

40 000
2 brûleurs de 
qualité en acier 
inoxydable 
grande surface 
de cuisson de 
504 po. carrés
grilles de porcelaine, 2 positions de cuisson 
indicateur de température 
allumeur automatique 
grilles de pointe disponibles

3 tablettes 
de bois.

SEMAINE DE LA JUSTICE
LES 14, 15 ET 17 AVRIL 1988

SOYEZ LES BIENVENUS!
PALAIS DE JUSTICE DE SHERBROOKE 

375, KING OUEST

(tut
VENDREDI 15 AVRIL 1988

9 h 00 a 16 h 30

9 h 00 a 10 h 00 
14 h 00

Clinique juridique 
Stands d information 
Visite du palais
Assistez a une cause a la Cour des petites creances 
Simulation de procès sur video 
Cas abus sexuel

1 . .$**'*

ESSAYEZ-LA ET TOUCHEZ 
LA DIFFÉRENCE

La scie professionnelle de demain 
disponible aujourd'hui

(
■'•Wj

shindaiwa
(Distribution) inc

67,9 cc- 12.7 lb (4.9 kg) de la puissance !
SPÉCIAL 5e ANNIVERSAIRE
tÇ/IQOO Prix

rég. $679.00
Disponible chez votre depositaire local

SCIES a chaîne ' 
CLMJDE CARIER /

Heures d'ouverture: 
lundi au mercredi: 8h à 6h jeudi: 

8h à 8h: vendredi: 8h à 9h; 
samedi: 8h à 12h

620 Principale est, 
Cookshire, Qué., JOB 1 MO
35334

(819) 875-3847

^ • Démonstration sur place, 

des nouveautés
Plus de 15 modèles disponibles.

Le plus grand choix d’accessoires en Estrie. 
Possibilité de livraison et installation 
Mise au point • Licence en matière de gaz

Pièces disponibles pour toutes compagnies

LE >eul 
d«pu'. taira

L/z/1 ^

S'T-
j Miwci sua eiacf |

CENTRE DE SERVICE

APPAREILS ELECTRIQUES

S ira
PMIIIPS ()SK>

[ ,1,11 „ llf»,ATM>*  J

843, rue King ouest, près du boul. Queen, Sherbrooke 569 7406 • 564-8644

CLINIQUE JURIDIQUE
Avocats et notaires, c est gratuit
LAide juridique le Barreau de Saint-François et la Chambre des notaires 
du Québec vous offrent des consultations gratuites 
Pour une meilleure consultation, apportez vos documents contrat 
testament, etc

15 STANDS D’INFORMATION
Sous un même toit, vous pourrez visiter plus de 15 stands d'information 
ou l 'on se fera un plaisir de repondre a vos questions
• Aide juridique • Barreau du Quebec de Saint-François • Bureau
d enregistrement • Chambre des notaires du Quebec • Comité de la 
protection de la jeunesse • Commission des droits de la personne
• Detention du Palais de justice • Gendarmerie royale du Canada
• Justice civile (petites creances, dépôt volontaire raisons sociales etc )
• Justice penale et criminelle (témoins, jures etc.) • L Escale de l Estrie
• Probation • Service de police de la ville de Sherbrooke • Substituts du 
Procureur général du Quebec • Sûreté du Quebec
Vous y trouverez de l'information sur vos droits.

VISITE DU PALAIS
Jeudi et vendredi, des guides vous feront découvrir le palais 
Prenez un rendez-vous au numéro de téléphone suivant. 822-6904
DIMANCHE 17 AVRIL 1988

10 h 00 à 16 h 00 Journée « Portes ouvertes »
Vous aurez alors l'occasion de visiter les principaux services tels le 
Greffe civil, les Archives de l'état civil, la salle de célébration des 
mariages
Vous pourrez également voir les salles d'audience ou se déroulent les 
procès criminels.
Par la suite, vous aurez accès au bureau d'un juge, votre visite se 
terminant au niveau des salles d audience où se trouvent les 15 stands 
d information

POUR L’OCCASION. STATIONNEMENT 
GRATUIT AU PALAIS DE JUSTICE.

B
Québec a a 

a n

Justice
Québec CHXS63

LA SUPERS TA TLON

35689

GRANDE VENTE 
OUS LA TENTE

PH0T0RAMA SAINT FRANCOIS
5 PRIX EN ARGENT TOTALISANT 700$ 

CHASSEURS D'IMAGES

%

w

Faites vous explorateurs 
de notre Amazone à 
nous,
Découvrez le bassin 
de la rivière Saint- 
François,
Organisez votre propre 
safari photo
Et rapportez nous vos 
prises...
Avant le vendredi 13 mai 
1988
Les détails et règlements 
du concours sont disponi 
blés dans les caisses po 
pulaires et aux bureaux 
du Comité dassamisse 
ment (30, Terrassé Galt, 
Sherbrooke) 
Information:
(819) 821-5813

En collaboration avec:

Daguerre photo
143 ru® Front®n®c Sh®rbrook® QC

Gouvernement du Quebec
Ministère de 
lEnvironnement

la tribune |

EXCEPTIONNELLEMENT OUVERT 
VENDREDI SOIR ET SAMEDI

Pour votre plaisir nous exposerons une grande va­
riété des tout derniers modèles 1988. Et nous 
serons à votre disposition pour vous faire connaître 
les plus récents raffinements mécaniques bien 
qu'esthétiques de ces superbes voitures.

MAGOG

DISE:
——843-6571

L'EQUIPE QUI VEUT BIEN VOUS SERVIR A TOUT "PRIX"!

lue Thivierge Richard Dion Neil Mctaviah Serge Melo Liliane Oion Gilles Dion Fred Lussier 
cmatnif

Yves Geudreeu 
jSrtnt lin «ècn

Claude Martin 
•n fèr Sc nrv«t

Martin Roy
yStHt d> Mme,

Dion Chevrolet Oldsmobile inc.
2200, rue Sherbrooke MAGOG 843-6571

CAMPAGNE DE FINANCEMENT
OBJECTIF: $114,950.50

DONNONS GENEREUSEMENT SOième ANNIVERSAIRE
Ulric Chaîné

p»*s»ri®fii (TKoohtüf 
ri® la r antpagne -8869

sogété rrr

CANADIENNE ^7 fV2§ M- m 1 
DU CANCER $> B f

Mssm 1 mSSâ

Cette reclame est publiée grâce à la générosité de

Le Groupe-conseil LNR inc.

Jnr nrtiir rlrmn fn trgfou?
snertxooeo Montréal Ouèoec Lovai



IA IKlBliM SHtHhKOOfct VtMIHtOMb AVHII Ulbft A J

CHOIX
IMPRESSIONNANT

CHEZ GM !
Véhicules

admissibles
*

Climatisation
sans

supplément”
Climatisation posée en usine, sans 

supplément de prix pour les 
modèles 108” et 1088 neufs 

spécialement équipes selon le 
tableau ci-dessous Toutes taxes 

applicables en sus. % compris la taxe 
fédérale d accise

Boîte
automatique

sans
supplément”

Boite automatique sans supplement 
de prix pour les modèles l‘)8“ et
1088 neufs spec ialcmcnt ec|uipes 

énumérés dans le tableau ci dessous

Rabais de

500$
Rabais de S00 î pour les modèles 
108~ et l‘>ss neufs spec ialement 

équipés enumeres dans le tableau 
ci-dessous

* Remise en espèces offerte directement par General Motors, disponible uniquement pour les achats au detail \ous pom e/ garder ce montant 
ou 1 appliquer à votre transaction l'offre s'applique aux \ éhicules intégralement neufs de ll>S8 et de l anncc de fabric ation precedente ac Itetes 
et lis res avant la fermeture des bureaux le 31 mai 1088 1 offre comporte une participation du concessionnaire
ttOffre valable pour les achats au détail la' concessionnaire ne dispose pas toujours de tous les \ chiculcs en stock pour livraison immediate 
Consultez le concessionnaire participant pour de plus amples détails

CHEVROLET
CAVALIER •
PONTIAC
SUN BIRD

/ 2^ /
CHEVROLET
CORSICA •
PONTIAC
TEMPEST

/ $^ / $A /

PICK-UP
CHEVROLET
S-10
GMCS-15

/ $ / $* /

Encore des choix impressionnants.

.

CHEVROLET CAVALIER Z24

PONTIAC TEMPEST EE

CHEVROLET CAMARO. BERETTA
• PONTIAC FIERO. FIREBIRD. GRAND AM
• OLDSMOBILE FIRENZA, CUTLASS CALAIS
• BUICK SKYHAWK, SKYLARK.

Dépêchez-vous d'apporter cette annonce chez votre concessionnaire GM.
< onsultrz votre concessionnaire GM participant pour vou* renseigner sur les programmes de stimulation correspondants destinés au s parc s et s appliquant a certains modèles

CHEVROLET SPRINT • 
PONTIAC FIREFLY
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La construction de 96 condominiums 
projetée sur le bord du lac Mégantic

par Richard Vigneault
LAC-MEGANTIC — Un consortium privé. Condominiums Lac- 

Mégantic, qui regroupe trois hommes d’affaires, vient de lancer 
la phase initiale d'un important projet de développement domi­
ciliaire à Lac-Mégantic.

Gaston Cloutier, David 
Stearns et Jean-Guy Cloutier, ac­
tuel maire de Lac-Mégantic for­
ment le noyau de Condominiums 
Lac-Mégantic. Le projet prévoit 
la construction de 96 condomi­
niums et des investissements de 
plus de 8,6 millions $ lorsqu’il 
sera complété, d’ici à quelques

années, espere-t-on.
L’ensemble sera érigé sur le 

terrain de l’ancien moulin de 
Lake Mégantic Pulp, sur les 
bords du lac Mégantic, au centre- 
ville, à proximité de tous les ser­
vices principaux. Le projet sera 
réalise en trois étapes. Les deux 
premières phases comporteront

l’érection des condominiums 
alors que la troisième phase on- 
sistetera en l’érection a’ une au­
berge à vocation touristique.

La première partie de Fensem- 
ble, nommée Place du moulin, 
rappellera le premier moulin de 
M George Stearns, érigé en 1890 
à cet endroit. Le projet a une vo­
cation résidentielle une résiden­
ce permanente autant que secon­
daire et touristique.

Qualité de vie
Selon les promoteurs, le projet

propose une qualité de vie excep­
tionnelle qui respecte le plan di­
recteur de développement touris­
tique de la Ville de Lac-Mégantic. 
Il comportera deux boucles avec 
piscine, garage, entrepôt, avec 
possibilité de marina et d’une 
plage privée, dit-on. L’accès au 
site se fera par le prolongement 
du boulevard des Vétérans.

La gérance du projet a été con­
fiée à Constructions Cloutier et 
Fils dont Gaston et Jean-Guy 
Cloutier sont les dirigeants. Gas­
ton Cloutier dit espérer amorcer 
les travaux d’ici a un mois.

2e rencontre 
en vue de fermer 
une association 

régionale 
des marchands

par Guy MARC HAND 
RICHMOND — Une autre 

étape en vue de la formation 
d’une association de mar­
chands de la région de Rich­
mond sera franchie le 19 avril 
alors qu’une assemblée géné­
rale de tous les gens d’affaires 
de la région aura lieu au motel 
Le Marquis à compter de 19 h.

Une première réunion a eu 
lieu il y a quelques semaines 
mais n’avait pas remporté le 
succès attendu; seulement 17 
commerçants y ont assisté mais 
le responsable du dossier, Clau­
de Houle, demeure confiant 
malgré tout qu’un regroupe­
ment voie le jour prochaine­
ment à Richmond.

“Pour une première rencon­
tre, nous ne nous attendions pas 
à ce que tous soient présents 
mais il demeure qu’il sera très 
important que les gens d’affai­
res soient présents en grand 
nombre lors de la prochaine as­
semblée puisqu’il y aura des dé­
cisions importantes qui seront 
prises et qui pourraient avoir 
des conséquences pour tous”, a 
expliqué M. Claude Houle qui a 
ajouté qu’à la suite des discus­
sions préliminaires de la pre­
mière rencontre il semble que 
les gens favoriseraient un re­
groupement du genre SIDAC.

Représentants 
d'industrie et 
Commerce

“Nous aimerions mettre sur 
pied un regroupement de ce 
genre puisqu'il impliquerait 
tous les gens d’affaires mais 
nous ignorons les probabilités 
de former une telle association. 
Quoi qu’il en soit, nous allons 
explorer cette avenue et, à cet 
effet, deux représentants du 
ministère de l’Industrie et du 
Commerce seront sur place 
mardi afin de divulguer toute 
l’information relative à l’or­
ganisation d’une SIDAC et des 
autres formes de regroupement 
possibles", de préciser M. Hou­
le.

Il dit espérer la forte partici­
pation de tous les gens d'affai­
res du centre-ville et des Gale­
ries Richmond car, souligne- 
t-il, il faut se regrouper pour 
faire face à la compétition des 
grands centres de la région.

. J-
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Une bicyclette tordue témoi­

gne de la force du choc qui a coû­
té la vie à une femme, hier vers 
17 heures sur le boulevard Lemi­
re, près de l’intersection St-Pier­
re, à Drummondville.

(Photo La Tribune par Gérald Prince)

Une cycliste happée 
à mort par un camion

par Gérald PRINCE
_ DRUMMONDVILLE — Une femme a été tuée sur le coup vers 

17 heures hier, lorsque la bicyclette qu’elle occupait a été heurtée 
par une camion sur le boulevard Lemire à la limite sud-ouest de 
Drummondville. La victime a été identifiée comme étant Denise 
Côté-Poisson, 38 ans, de la rue Hector à Grantham-Ouest.

rue, dans l’entrée d’un garage 
Irving. Sa bicyclette s’est re­
trouvée détruite sur la chaus­
sée à une dizaine de mètres 
d’elle.

Cafco pourra 
exercer son option 
d'achat sur Fusoroc

Selon les informations obte­
nues, la femme traversait le 
boulevard Lemire lorsqu’elle a 
été happée par un camion qui 
se dirigeait vers le sud, peu 
après l’intersection de la rue 
St-Pierre.

Projetée
Sous le choc, la victime a été 

projetée de l’autre côté de la

Elle a été transportée à l’hô­
pital Ste-Croix par les ambu­
lanciers pour constat de décès 
et procédures d’identification. 
L,a Sûreté de Drummondville 
et la Sûreté du Québec ont tou­
tes deux été dépêchées sur les 
lieux pour les constatations 
d’usage. Depuis le début de 
1988, c’est le sixième accident 
mortel à survenir dans la MRC- 
Drummond.

par Pierre SÉVIGNY
THETFORD MINES - La 

direction de la firme Les In­
dustries Cafco Ltée a obtenu 
l’autorisation officielle pour 
exercer son option d’achat 
des installations d’une filiale 
de la Société nationale de l’a­
miante (SNA), soit la compa­
gnie Fusoroc Inc. de Thetford 
Mines.

Cette décision ne constitue 
pas une surprise mais vient 
confirmer les intentions de 
Cafco qui opère l’usine de 
Thetford Mines sur une base 
expérimentale depuis une 
vingtaine de mois. Le locatai­
re a donc entrepris les démar­
ches nécessaires pour exercer 
son option d’achat qui expire 
le 30 juin prochain. Le prix des 
avoirs avait été fixé en juin 
1986 à 2,9 millions $, soit le 
terrain, les bâtisses et les 
équipements de Fusoroc si­
tués aux abords de la rue Pie 
XI à Thetford Mines.

L’entreprise concentre ses 
efforts dans la fabrication de 
produits isolants, en vrac ou 
en panneaux, particulière­
ment pour les secteurs indus­
triel et commercial. Jusqu’à 
présent, les résultats obtenus 
permettent d’entrevoir l’ave­
nir avec optimisme. C’est ce 
qui explique la décision d’a­
chat par les dirigeants de la

maison-mère de Cafco, United 
States Minerais Products 
Company qui est le premier 
manufacturier au monde de 
laine minérale. D’ailleurs, la 
compagnie a déjà prévu inves­
tir un montant de 4,130,000 $ 
pour agrandir et moderniser 
l’usine ainsi que prendre pos­
session des actifs.

Amélioration
La maison-mère a investi 

plus de 1 million $ en capital 
pour l’amélioration de l’équi­
pement et en perte d’opéra­
tion au cours des 18 derniers 
mois. Dans les faits, Cafco n’a 
pas encore réalisé de profit 
pour aucune des périodes men­
suelles. Mais, il appert que la 
situation pourrait s'améliorer 
rapidement compte tenu du 
fait que le volume des ventes 
augmente. Une rentabilité des 
opérations est anticipée pour 
un avenir rapproché, ce qui 
permettra à Cafco de bénéfi­
cier de fonds additionnels 
pour concrétiser de nouveaux 
projets d’amélioration et d'ex­
pansion.

Au moment de la location de 
Fusoroc, Cafco employait six 
travailleurs en comparaison 
d'une trentaine maintenant, 
alors que ce nombre devrait 
atteindre la cinquantaine d’ici 
juin 1989.

Début des travaux de 
la marina sur le versant 
est de la baie de Fitch

CANTON DE STANSTEAD 
(MD) — Une compagnie à nu­
méro, dont les actionnaires 

roviennent de la région de 
herhrooke, a entrepris des 

travaux pour l’érection d’une 
marina à l’embouchure de la 
baie de Fitch, non loin du pont 
couvert, sur le versant est, 
dans le Canton de Stanstead.

Le conseil municipal de l’en­
droit a déjà donné son accord 
pour la réalisation de ce projet 
qui doit toutefois recevoir aus­
si l'approbation du ministère 
de l'Environnement du Qué­
bec. A ce jour, la compagnie 
aurait obtenu un accord verbal 
pour aller de l’avant. Une 
autorisation écrite devrait par­
venir aux promoteurs d’ici les 
prochains jours.

7 2 places
Les travaux entrepris par la 

compagnie ont consisté à dé­
poser des blocs de ciment sur la 
glace, à l’endroit où sera érigé 
le quai de 12 places.

Les représentants de l'entre­
prise qui mène le projet sont 
Jean-Marie Bégin, président, 
et Marc Létoumeau, secrétai­
re.

L'autre projet
Par ailleurs, le conseil mu­

nicipal du Canton de Stans­
tead a exigé que les promo­
teurs d’un autre projet de ma­
rina enlèvent les blocs de ci­
ment apportés près de la rive, 
sur le site envisagé pour la 
construction.

Ce projet d’une marina de 18 
places a été refusé par le con­
seil. Les élus se disent toute­
fois conscients qu’en raison de 
la période du dégel, les délais 
pour faire retirer ces blocs doi­
vent être prolongés.

Le projet refusé prévoyait la 
construction d’une marina en 
face de celle des promoteurs de 
Sherbrooke, sur le versant 
ouest à l'embouchure de la 
baie de Fitch

En bref
• Rock Island

ROCK ISLAND (MD) — Rock Island a boulcé le dernier exercice 
financier avec un déficit de 28,600 $ par rapport à un déficit de 
35,000 $ en 1986 Selon le conseiller Albert Parent, ce déficit est im-

fiutable à un procès engagé par le chef de police et perdu par la Vil- 
e qui a dû le reprendre à son service avec tous bénéfices Derdus, à 

de mauvaises créances, à une diminution de l’évluation ae l’aréna 
et à la prise en charge d'une partie du déficit de l’année précédente 
Les revenus de l’an dernier se sont élevés a 477,000 $ par rapport à 
423,000 $ en 1986 et les dépenses se sont chiffrées à 505,000 $. contre 
457,000 $ l’année précédente.

- O -
Le mécontentement d’un contribuable contre Bell Canada à la 

suite de la rupture d'un tuyau d'égout lors du remplacement d’un 
poteau a été apaisé. Une entente a été conclue avec Bell Canada qui 
accepte de rembourser tous les frais encourus par M. Richard 
Eryou. Selon des représentants de Bell Canada, le propriétaire 
d’un terrain ou d’une propriété où sont effectués des travaux d’ex­
cavation doit être informé au préalable des travaux et des raisons 
de ces travaux, ce qui n’a pas été fait dans le cas de M. Eryou.

• Bromptonville
BROMPTONVILLE (RL) — Bromptonville s’inscrira au con­

cours Villes, villages et campagnes Fleuris.
- O -

Les membres du conseil et les employés du département des tra­
vaux publics auront la possibilité de participer à la conférence an­
nuelle de l’Association québécoise des techniques de l’eau qui aura 
lieu demain à Sherbrooke.

- O -

Le conseiller Lionel Marchand proposera l’adoption d’un règle­
ment d’emprunt pour prolonger les services municipaux afin de 
desservir la rue Syllibri. Une dépense de 135,475 $ est prévue à cet­
te fin.

- O -
Des soumissions seront demandées incessamment pour réaliser 

les travaux d’infrastructure, rues Place du Parc et Beaudoin.
- O -

Christian Emond et Alain Plourde ont été embauchés respecti­
vement à titre de policier et de technicien des usines de traitement. 
L’embauche est faite dans le cadre du programme de développe­
ment de l’emploi.

— O —
Des panneaux d’arrêt seront bientôt installés à l’intersection 

des rues St-Jean-Baptiste et Beaudoin
- O -

Le maire Clément Nault, ainsi que les conseillers Lionel Mar­
chand, Raoul St-Cyr, Maurice Emond et André Paradis participe­
ront au congrès de l’Union des Municipalités du Québec.

- O -
Bromptonville déboursera de 1,200 $ pour l’installation de son 

panneau publicitaire au Centre sportif Cibrona.

• Magog
MAGOG (GD) — Magog a octroyé une somme de 2,250 $ à l’As­

sociation du soccer mineur pour l’exercice financier en cours.
- O -

La Ville autorise M. Marc Pouliot à opérer un kiosque de carica­
tures à la pointe Merry, du 10 juin au 20 août, le tout pour un mon­
tant de 50 $.

- O -
M. Marcel Courchesne est nommé président du comité d’embel­

lissement mis sur pied pour respecter l’inscription de la Ville au 
concours Villes, villages et campagnes fleuris. M. Jacques Juby re­
présente le conseil au sein de ce comité.

- O -
La Ville accorde à la firme Service sanitaire de l’Est le contrat 

pour l’achat et la vidange de ses contenants à ordures. Le contrat 
couvre une période d’un an au prix de 5,293.75 $ pour l’achat des 
contenants et de 4,984 $ pour leur vidange.

• Richmond
RICHMOND (GM) — Dorénavant les employés municipaux qui 

opèrent des véhicules appartenant à la Ville devront soumettre un 
rapport d’événement au conseil lorsqu’ils seront impliqués dans 
un incident mettant une autre personne en cause.

- O -
La Ville de Richmond a avisé Hydro-Québec qu’elle consent à 

raccorder son immeuble de la 7e avenue aux réseaux d’aqueduc et 
d’égouts à certaines conditions. Hydro-Québec devra s’engager à 
apporter des améliorations appréciables au recouvrement exté­
rieur de son immeuble et à défrayer le coût du raccordement des 
services.

- O -

La Ville de Richmond a accepté de reconduire pour trois ans le 
contrat d’évaluation qu’elle détient avec la firme Evimbec.

- O -
Le contrat pour l’entretien, le nettoyage et la coupe des pelouses 

de la Ville a été accordé à M. François Deslauriers au montant de 
12,800 $ pour les deux prochaines années.

- O -
Les édiles ont accepté le compte présenté par Techeom au mon­

tant de 7,480.03 $ pour l’achat et l’installation d’un système de 
communication au service des incendies.

- O -
La Ville a donné son appui à la Chambre de commerce de la ré­

gion de Richmond dans sa demande de subvention dans le cadre du 
programme d’aide au développement des équipements de loisir re­
lativement à la construction du chalet de ski de fond. Un appui en 
ce sens a aussi été donné à la Commission des loisirs de Richmond

- O -
Le département de la police a été avisé de prendre les disposi­

tions nécessaires pour faire observer le règlement qui régit l’éta­
lage d’imprimés, de cassettes vidéo ou d'objets érotiques.

— O —
Une demande a été faite au ministère des Transports afin que 

soient installées des traverses pour piétons en face des églises Ste- 
Famille et Ste-Bibiane sur les rues Craig et Principale nord.

• Canton de Magog
CANTON DE MAGOG (YR) — La municipalité a accepté la sou­

mission de Dion Chevrolet-Oldsmobile. de Magog, pour l'achat 
d'un camion wagonnette, au prix de 15,123.75 $.

— O —
Les membres du conseil feront une étude plus poussée d'un pro­

jet d’entente intermunicipale impliquant Rock Forest, Deauville 
et le Canton de Magog, relativement à l’assainissement des eaux 
du petit lac Magog, dans le secteur de Venise.

— O —
Les édiles ont accepté les offres de service de la Ville de Magog 

concernant la protection contre les incendies.

• Omerville
OMERVILLE (YR) — Les états financiers pour l’annnée termi­

née le 31 décembre 1987 indiquent un surplus de 13,259 $.

La municipalité a accepté les nouveaux tarifs du service des in­
cendies de la Ville de Magog, qui assure la protection contre le feu 
à Omerville.

- O -
M. Yvon Sarrazin a été engagé comme inspecteur municipal, en 

essai pour 6 mois, à compter du 11 avril. Il travaillera 44 heures par 
semaines pour un salaire de 550 $.

— O —
La municipalité s'inscrira au concours Villes, villages et cam­

pagnes fleuris. Mme Monique Dion a été nommée représentante au 
comité d’embellissement.

- O -

Une demande a été faite à Hydro-Québec d'enlever une ligne qui 
traverse le village et qui n’est plus d’aucune utilité

- O —
Omerville exigera un montant de 15 S de toutes les personnes 

qui pratiquent les sports sur les terrains de jeux de la municipali­
té.

- O -
Le conseil n'a pas donné suite à une demande de l’Union des fac­

teurs du Canada à l'effet d'adopter un règlement interdisant l'ins­
tallation des superboîtes et des boîtes multiples sur son territoire


